
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Si l’augmentation générale des salaires reste 

une revendication qui garde tout son sens 

avec une inflation galopante et le prix des 

denrées essentielles et de l’énergie qui 

flambent, nos revendications sur nos 

conditions de travail restent toutes, plus que 

jamais d’actualité. 

 

Suite à l’agression à l’hôpital de Reims, 

drame qui une nouvelle fois démontre l’état 

dans laquelle se trouvent la psychiatrie et 

l’accès aux soins de la population, ainsi que 

l’ensemble du système de santé. 

Cela n’empêche pas le ministre de la Santé, 

droit dans ses bottes, d’annoncer lors des 

conclusions du « conseil national de la 

refondation » la poursuite de sa politique : 

tri des patients aux urgences, généralisation 

de l’appel au 15 pour accéder aux urgences 

et l’accélération des fermetures de lits et de 

services. Comme l’a si bien dit le président 

Macron, en déplacement à l’hôpital de 

Vendôme : « c’est plus difficile de recons-

truire quand on n’a pas tout détruit ». 

 

L’été sera chaud et l’hôpital cristallisera une nouvelle fois  
toute l’attention. Et pour cause, il est à l’agonie ! 

 

Outre les mobilisations constantes dont ont 

fait preuve les agents hospitaliers et les 

salariés du social et du médico-social, les 

crises successives ont mis en évidence la 

faiblesse des salaires et les conditions de 

travail désastreuses, mettant les usagers en 

difficultés croissantes dans l’accès au soin et 

dans l’accompagnement dont ils ont 

impérativement besoin.  

La volonté affichée du gouvernement de 

détruire les services publics par des attaques 

sans précédent contre le statut des 

personnels, ses missions, ne cesse de se faire 

sentir dans notre département où l’accès 

aux soins est de plus en plus dégradé.  

La CGT réaffirme son opposition à la 

« refondation » du système de santé et de 

l’action sociale voulu par Braun/Macron.  

 

Les professionnels de la santé, du social et de l’action sociale sont 

les acteurs du quotidien, ils ont impérativement besoin de moyens 

à la hauteur pour répondre à toutes et tous ! 
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L’été sera chaud !!! 
STOPPONS la dégradation  

de nos conditions de travail  

et de nos missions. 
OBTENONS des améliorations 

concrètes et immédiates. 

Mardi 20 juin, mobilisons-nous ! 

 



La CGT exige : 

 
- La mise en stage des milliers de collègues toujours maintenus en CDD 

- La hausse immédiate des salaires et du point d’indice pour rattraper 12 ans de 

perte de pouvoir d’achat 

- La majoration franche des heures de nuits, dimanches et fériés 

- L’arrêt immédiat de parcoursup qui ne fidélise pas les étudiants 

- L’embauche de personnels qualifiés toutes professions et toutes structures 

confondues 

- L’arrêt du management par la peur, orchestré par les directions 

- L’arrêt des fermetures de lits/services (131 maternités sur la sellette). Dans le 

Cher la maternité de St Amand est en sursis 

- L’ouverture de lits/services répondant aux besoins 

- L’augmentation des budgets des hôpitaux/EHPAD/structures médico-sociales…. 

- L’arrêt de la liquidation du service public de santé vers le privé, à Jacques Cœur le 

service d’hospitalisation à Domicile (HAD) va être bradé au privé 

- Une retraite à 60 ans pour toutes et tous, avec la reconnaissance de la pénibilité 

pour l’ensemble des personnels du sanitaire, médico-social et social permettant 

de partir dès 55 ans sans décote 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ENSEMBLE,  

NOUS SOMMES PLUS 

FORTS ! 
 

 

 

 

Bourges, le 14 Juin 2023 

Toutes et tous mobilisés en grève et rassemblements 

LE MARDI 20 JUIN 2023 
 

- VIERZON :  10H00  devant l’hôpital  

- BOURGES :  14H00 devant le CH Jacques Cœur 

   


